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Mortefontaine au soir de la bataille de la Marne 

 

Un village au seuil de l’Histoire 
Le monument aux morts de Mortefontaine 
rappelle que, dès les premiers jours de la 
Première Guerre mondiale, la commune s’est 
trouvée au cœur d’un moment décisif de 
l’Histoire de France. Le 3 août 1914, 
l’Allemagne déclare la guerre à la France et 
met en œuvre le plan Schlieffen, fondé sur une 
offensive rapide par la Belgique afin de 
contourner les défenses françaises et de 
porter un coup décisif avant la mobilisation 
complète de la Russie. 

Au cours du mois d’août, les armées 
allemandes progressent rapidement, 
avançant parfois de 30 à 40 kilomètres par 
jour. Les forces françaises et britanniques, 
numériquement inférieures, se replient à 
travers le nord de la France et la Picardie.  
Le 31 août 1914, les troupes allemandes 
atteignent Roye et Noyon, ouvrant la route de 
Paris. 
Le 1er septembre, après de violents combats 
autour de Compiègne, les Allemands arrivent 
aux portes de Senlis. Le 2 septembre au 
matin, un combat d’artillerie oppose les 
batteries françaises et allemandes sur les 
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hauteurs de Montépilloy. En fin de matinée, les 
troupes françaises se replient sous un feu 
nourri. Senlis est occupée dans la soirée ; une 
partie de la ville est incendiée et plusieurs 
civils, dont le maire Eugène Odent, sont 
fusillés. L’armée française se replie alors sur 
une ligne de défense reliant Pontarmé à 
Mortefontaine. 

Le 3 septembre marque un 
tournant décisif.  

Pour la première fois dans une guerre 
moderne, l’aviation joue un rôle stratégique 
majeur. Des aviateurs français observent que 
la Ière armée allemande infléchit sa marche 
vers Meaux, s’éloignant de Paris. Cette 
information capitale, confirmée par la 
cavalerie, est transmise à l’état-major. Les 
forces allemandes progressent dans la plaine 
d’Ermenonville et des combats ont lieu à 
Mortefontaine. Trois soldats français y 
trouvent la mort. Enterrés au cimetière militaire 
de Senlis, leurs noms figurent sur le 
monument devant lequel nous nous 
recueillons aujourd’hui.  

Mortefontaine ne sera jamais 
occupée.  

La commune peut ainsi être considérée 
comme le point extrême de l’avancée 
allemande vers Paris. Le même jour, le 
général Gallieni, gouverneur militaire de la 
capitale, ordonne la réquisition de centaines 
de véhicules parisiens afin d’acheminer 
rapidement des soldats vers le front : c’est 
l’épisode devenu célèbre des « taxis de la 
Marne ». 
Le 6 septembre 1914, la contre-offensive 
française s’engage sur un front de plus de 200 

kilomètres, de Meaux à Vitry-le-François. La 
première bataille de la Marne mobilise près de 
deux millions d’hommes et fait environ 250 
000 victimes, toutes armées confondues. Elle 
met un coup d’arrêt décisif à l’offensive 
allemande et fait disparaître l’illusion d’une 
guerre courte. 

Pour célébrer ces sacrifices  
Par ce monument, Mortefontaine rend 
hommage à ceux qui ont donné leur vie et 
rappelle que, même à l’échelle d’un village, 
l’Histoire s’est jouée ici, au seuil de la bataille 
de la Marne. Dans ce cadre, la commune a 
engagé la réhabilitation du monument, avec 
l’accompagnement de l’association du 
Souvenir Français, afin de préserver ce lieu de 
mémoire et d’en assurer la transmission aux 
générations présentes et futures. 

  


